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English language and even today it is sometimes used to prove the superiority of English. 
However, in the nineteenth century his works definitively crossed the barriers of language and 
began to circulate in a fully polyglot arena. The fact that Zamenhof proved the effectiveness of 
Esperanto by turning to a work in English, namely Hamlet, his first great translation, reveals the 
complicated relationship between status and language: to achieve renown for the international 
language, it was paradoxically necessary to turn to the most widespread national language. 
Should we then consider the works of Shakespeare a manifestation of linguistic imperialism or 
of the universality of humane values? Certainly, Shakespeare, through translation, has 
penetrated the global consciousness; in this sense he has brought the various cultures closer 
together and has become part of the heritage of the whole world and of all people. 
 
 
Shakespeare dans un monde multilingue 

Résumé 

De même que la Langue Internationale s’est rapidement répandue pour devenir non seulement 
la langue de Zamenhof ou du Dr Esperanto, mais encore la langue véritablement internationale 
Esperanto, la réputation de Shakespeare et la connaissance de ses œuvres se sont répandues au-
delà de Stratford et de Londres pour devenir la propriété du monde anglophone dans son 
ensemble, et enfin, grâce à la traduction, la propriété du monde entier. Parallèlement à cette 
expansion, pourtant, des questions se posent quant à l’identité de l’homme de Stratford. A vrai 
dire, les témoignages sur la vie et la carrière de Shakespeare ne manquent pas. D’un autre côté, 
les pratiques théâtrales de l’époque étaient telles qu’il est parfois difficile de déterminer qui a 
écrit quoi, et les œuvres de Shakespeare ne font pas exception. Il existe une tradition 
ininterrompue de représentation de Shakespeare qui s’étend depuis son époque jusqu'à la nôtre. 
Sa célébrité est liée aussi à l’expansion de la langue anglaise, et encore de nos jours, elle est 
parfois utilisée pour prouver la supériorité de l’anglais. Pourtant, au dix-neuvième siècle, ses 
œuvres ont définitivement franchi les barrières linguistiques et ont commencé à circuler dans un 
milieu totalement polyglotte. Le fait que Zamenhof ait prouvé l’efficacité de l’espéranto en se 
tournant vers une œuvre en anglais, Hamlet, sa première grande traduction, montre les relations 
complexes qui existent entre les langues et leur statut. Afin d’obtenir la reconnaissance pour la 
langue internationale, il a fallu paradoxalement avoir recours à la langue nationale la plus 
répandue. Doit-on donc considérer les œuvres de Shakespeare comme une manifestation 
d’impérialisme linguistique ou de l’universalité des valeurs humaines? Il est certain que 
Shakespeare a pénétré, par la traduction, la conscience universelle; en ce sens, il a rapproché 
entre elles les cultures et est devenu une part de l’héritage du monde et de l’humanité. 
 
 
Shakespeare en un mundo multilingüe 

Resumen 

Así como la Lengua Internacional se extendió rápidamente, para llegar a ser no sólo la lengua 
de Zamenhof o del Dr. Esperanto, sino la lengua auténticamente internacional Esperanto, la 
reputación de Shakespeare y el conocimiento de sus obras se extendió más allá de Stratford y 
Londres, pasando a ser patrimonio del mundo anglófono en su conjunto, y finalmente, 
patrimonio de todo el mundo, gracias a las traducciones. Al mismo tiempo que esa expansión, 
surgen sin embargo interrogantes sobre la identidad de ese hombre de Stratford. En verdad, no 
escasea la evidencia sobre la vida y la carrera de Shakespeare. Por otra parte, las prácticas del 
teatro de la época eran tales, que a veces es difícil saber quién fue el autor de qué, y en esto las 
obras de Shakespeare no son una excepción. Una tradición continua de representación de 
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Shakespeare se mantiene desde sus días hasta hoy. Su fama está ligada también a la expansión 
de la lengua inglesa, y aún hoy en día se usa para probar la superioridad del inglés. Sin 
embargo, en el siglo diecinueve sus obras cruzaron definitivamente las barreras lingüísticas y 
comenzaron a circular en un medio totalmente políglota. El hecho que Zamenhof probó la 
eficacia del Esperanto remitiéndose a una obra en inglés, Hamlet, su primera traducción grande, 
muestra la compleja relación entre status y lengua: paradójicamente, para ganar reconocimiento 
hacia la lengua internacional, fue necesario remitirse a la lengua nacional más difundida. 
¿Debemos entonces considerar a las obras de Shakespeare como una manifestación de 
imperialismo lingüístico o de la universalidad de los valores humanos? Ciertamente, 
Shakespeare penetró la conciencia global, mediante traducciones; en este sentido acercó a las 
culturas, haciéndose parte de la herencia del mundo y del hombre, en su conjunto. 
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Can the characteristic natures of ethnic and supra-ethnic cultures be 
defined? 

Summary 

 • AIS 1: Can conflicts between Hispanic and Anglo-Saxon cultures be bridged? 
 • AIS 2: Whose criteria shall we use to define the culture or cultures of the community  
   of Esperanto speakers? 

Various academic disciplines have contributed to defining culture and cultures. Besides 
anthropologists, researchers in sociology, history, literature, and other fields have brought their 
own criteria to understanding the phenomenon of human culture. 

When different groups define a specific culture, are the same characteristics mentioned by 
people belonging to the culture and those from outside it? Can the culture of another people be 
usefully described using predefined criteria without stereotyping and judging all individuals 
belonging to the culture? Through a study conducted over many years at Principia College, 
various groups were asked to define “American (U.S.) culture”: freshmen from the U.S., 
international students from abroad, candidates for certification in language education, mainly 
retired Summer Sessioners. Which criteria were mentioned by all groups, and were there 
significant differences between generations and U.S. and non-U.S. students? How did the 
various groups react to the perceptions of the others when they were not in agreement? Did the 
chosen characteristics stay at the level of stereotypes and did they exclude variations observable 
among minorities? The results indicated a surprising level of agreement in the views of the 
different groups, an awareness of the dangers of stereotyping, and an occasional feeling of 
discrimination expressed by a group that felt itself outside the accepted norms of the majority. 

Sociologists have redefined racism (racialism) and ethnicity in order to bring to our 
attention historical prejudices that have not yielded in the face of scientific research. On what 
does successful education for understanding and tolerance of other races, ethnicities, cultures, 
and mores depend? What role may be played by intellectual understanding or interactive shock 
role-play exercises in changing cultural attitudes; orientation when in another culture; and 
checking on cultural adaptation during residence in that culture? Is it possible to define, using 
systems of universal values, criteria which will unite and promote understanding across 
cultures, ethnicities, and religions? Can a common culture be taught on the basis of generally 
accepted values such as love, truth, justice, freedom, unity, tolerance, responsibility, and respect 
for life? 

 
 

Peut-on définir les traits caractéristiques des cultures ethniques et para 
ethniques? 

Résumé 

 • AIS 1: Cultures espagnole et anglo-saxonne: peut-on édifier des ponts par-dessus  
   ces conflits? 
 • AIS 2: Selon les critères de qui faut-il définir la culture ou les cultures de la 
   communauté espérantophone? 

Diverses disciplines académiques ont contribué à la définition de la culture et des cultures. Non 
seulement des anthropologues, mais aussi des chercheurs en sociologie, histoire, littérature et 
autres domaines d’études, ont apporté leurs critères dans le but de comprendre le phénomène de 
la culture humaine. 

Quand des groupes différents définissent une culture particulière, est-ce que les mêmes 
traits sont mentionnés par les personnes appartenant à cette culture et par des gens qui lui sont 
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extérieurs? Peut-on utilement définir la culture d’un autre peuple sans stéréotypes et sans juger 
tous les individus selon des critères déjà formulés? Selon une enquête menée pendant de 
nombreuses années à la faculté de l’université Principia, divers groupes ont défini la culture 
états-unienne et ses traits caractéristiques: étudiants de première année des Etats-Unis, étudiants 
internationaux venus de l’étranger, étudiants candidats à la licence d’enseignement des langues, 
retraités états-uniens fréquentant l’université d’été. Quels critères tous ces groupes ont-ils 
indiqués, et qu’est-ce qui différenciait les réponses des Etats-uniens de celles des étrangers, ou 
celles des différentes générations aux Etats-Unis? Comment les différents groupes ont-ils réagi 
aux perceptions des autres quand elles ne correspondaient pas? Est-ce que les critères choisis en 
sont restés aux stéréotypes et ont exclu les variantes culturelles observables parmi les 
minorités? Nous présenterons les résultats ainsi que les conclusions.  

Des sociologues ont redéfini les notions de race et d’ethnisme pour tenter de mettre en relief 
les préjugés historiques qui n’avaient pas cédé devant les recherches scientifiques modernes. De 
quoi dépend une éducation réussie à la compréhension et à la tolérance d’autres races, ethnies, 
cultures, mœurs? Quel rôle jouent la compréhension intellectuelle, les exercices de choc 
interactifs pour changer les comportements culturels, ou l’orientation culturelle interne et le 
contrôle de l’adaptation culturelle quand on séjourne dans une autre culture? Est-il possible de 
définir, selon des systèmes de valeurs universels, des critères qui unifient et permettent la 
compréhension mutuelle par-delà les cultures, les ethnies, et les religions? 

 
 

¿Pueden definirse las características de las culturas étnicas y supra-
étnicas? 

Resumen 

 • AIS 1: La cultura hispánica y la anglosajona: ¿hay puentes para resolver conflictos? 
 • AIS 2: ¿Según qué criterios han de definirse la cultura o las culturas de la comunidad  
   de hablantes del Esperanto? 

Varias disciplinas académicas han contribuido a la definición de cultura, o culturas. Junto a los 
antropólogos, investigadores de la sociología, historia y literatura han aportado sus criterios 
para comprender el fenómeno de la cultura humana. 

Cuando distintos grupos definen una cultura específica, ¿son acaso mencionadas las mismas 
características por los individuos pertenecientes a ella y por quienes no?  ¿Se puede definir la 
cultura de otro pueblo de una forma útil sin estereotipos, y sin juzgar a todos los que pertenecen 
a esta cultura según criterios ya formulados? Por medio de una encuesta llevada a cabo a lo 
largo de muchos años en la Universidad de Principia en EE.UU., pedí a distintos grupos que 
intentaran definir la cultura de EE.UU. y sus características: estudiantes estadounidenses de 
primer año, estudiantes internacionales de otros países, estudiantes candidatos para enseñar 
idiomas, estudiantes en su mayoría jubilados de un programa de estudios de verano. 

¿Qué criterios indicaron miembros de todos los grupos, y qué diferencias había entre las 
respuestas de estadounidenses y no-estadounidenses, y entre los de distintas generaciones? 
¿Cómo reaccionaron los grupos a las percepciones de otros cuando no estuvieron de acuerdo? 
¿Los criterios seleccionados se limitaron a estereotipos, excluyendo variantes culturales que se 
podrían observar en grupos minoritarios? Los resultados demostraron una sorprendente 
coincidencia entre las visiones de los distintos grupos, conciencia del peligro de los 
estereotipos, y a veces una sensación de discriminación expresada por un grupo que se 
consideraba por fuera de las normas aceptadas de la mayoría.  

Los sociólogos han redefinido los conceptos de raza y etnicidad con el fin de llamar la 
atención sobre prejuicios históricos que no han cedido ante la investigación científica. ¿De qué 
depende el éxito en la educación para la comprensión y la tolerancia de otras razas, grupos 
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étnicos, culturas, y costumbres? ¿Qué papel pueden tener la comprensión intelectual, los 
ejercicios interactivos de choque para cambiar actitudes culturales, una orientación durante la 
permanencia en otra cultura, y el seguimiento de la adaptación cultural durante la permanencia 
en esa cultura? ¿Es posible definir, según sistemas de valores universales, criterios de unidad 
que hagan posible la comprensión a través de las culturas, etnicidades y creencias religiosas? 
¿Es factible enseñar una cultura de base común fundada en valores ampliamente aceptados tales 
como el amor, la verdad, la justicia, la libertad, la unidad, la tolerancia, la responsabilidad y el 
respeto por la vida? 
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the topic did not worry the international community. The first international treaties concerning 
protection of the oceans were signed in the 1960s after several accidents caused by oil tankers, 
and the international community became aware of the problem of pollution of all kinds and the 
possible consequences for the biosphere, the planet and mankind's development. Other 
important conferences followed, namely the 1972 Stockholm Conference on the Human 
Environment, and the Rio de Janeiro Conference on Environment and Development in 1992, 
the latter finishing with two non-binding texts and two important treaties: one on climate 
change and one on biological diversity. Those conferences were followed by the one in 
Johannesburg in 2002, where it was again confirmed that economic and social development and 
protection of the environment are complementary for sustainable development. 

Among the various aspects of that protection there is the problem of global climate change, 
a consequence of atmospheric pollution caused by our own way of life, which brings with it, 
among other consequences, so-called “acid rain”, depletion of the ozone layer, a cause of illness 
for humans and other living things, and global warming (greenhouse effect). 

Another major problem is the shortage of water in the world. Water is a source of life and at 
the same time a source of conflicts. The UN and its Food and Agriculture Organisation 
recognise that more than a thousand million people in the world have neither water nor 
sewerage systems. The human right to a healthy environment and to water, recognised in many 
international declarations and even in national constitutions, conflicts in practice with the 
problem of how to implement this right. 

This often causes wars, and the so called green conflicts, in various parts of the planet. 
These are visible not only in the Middle East (the Tigris and Euphrates rivers) and in Africa but 
also on other continents. 

 
 

Protection de l’environnement et développement durable 

Résumé 

Dans le cadre de la Décennie (2005-2015) pour l’éducation en vue du développement durable 
proclamée par les Nations Unies, la protection de l’environnement est essentielle pour les 
générations présentes et à venir. Mais cette protection n’est pas apparue dans les premiers 
temps de l’existence de l’ONU, car ce sujet ne préoccupait guère la communauté internationale. 
C’est dans les années soixante que furent signés les premiers traités internationaux sur la 
protection de la mer, après quelques accidents provoqués par des pétroliers, et c’est alors que la 
communauté internationale prit conscience du problème de la pollution sous tous ses aspects et 
des conséquences possibles sur la biosphère, la planète et le développement de l’humanité. 
S’ensuivirent d’importantes conférences, comme celle de Stockholm sur l’Environnement 
Humain en 1972, et celle de Rio de Janeiro sur l’Environnement et le Développement en 1992, 
cette dernière débouchant sur deux textes non coercitifs et deux traités importants: celui sur le 
changement climatique et celui sur la biodiversité. A ces conférences succéda celle de 
Johannesburg en 2002, où on établit de nouveau que le développement économique et social et 
la protection de l’environnement sont complémentaires au développement durable.  

Parmi les divers aspects de cette protection se trouve le problème du changement climatique 
planétaire, consécutif à la pollution de l’atmosphère causée par notre propre mode de vie, qui 
comporte, entre autres conséquences, les “pluies acides”, la réduction de la couche d’ozone, 
cause de maladies pour l’homme et les êtres vivants, et le réchauffement de la planète (effet de 
serre). 

Un autre problème important est le manque d’eau dans le monde. L’eau est source de vie et 
en même temps source de conflits, et l’ONU et la FAO constatent le fait que plus d’un milliard 
de personnes dans le monde n’ont ni eau ni système d’égouts. Le droit de l’homme à un 
environnement sain et à l’eau, reconnu dans nombre de déclarations internationales et même 
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dans des constitutions nationales, se heurte dans la pratique à ce problème: comment rendre ce 
droit effectif. 

Cela cause souvent, en divers endroits de la planète, des guerres et ce que l’on appelle les 
« conflits verts », qui apparaissent non seulement au Moyen-Orient (le Tigre et l’Euphrate) et 
en Afrique, mais aussi sur d’autres continents. 

 
 

Protección del medio ambiente y desarrollo sostenible 

Resumen 

Todos somos conscientes de la grave situación por la que atraviesa el medio ambiente, debido a 
los distintos tipos de contaminación a los que se ve sometido. Dañamos la biosfera, espacio en 
el que vivimos y los océanos en los que el zooplancton, el fitoplancton nutren la vida marina. 
Por eso hemos de cuidar el entorno a todos los niveles, local, nacional e internacional, pues la 
contaminación no conoce fronteras. Hay, sin embargo, espacios que están sometidos a la 
soberanía de varios Estados, por ejemplo, los grandes ríos o lagos internacionales y en estos 
casos, siempre es necesaria la debida cooperación interestatal. 

La defensa del medio ambiente no ha comenzado sino hasta épocas recientes, en que dos 
fechas son esenciales: 1972 en que se celebró la Conferencia de Estocolmo y 1992 en que se 
reunió en Río de Janeiro la Conferencia sobre medio ambiente y desarrollo, ambas bajo los 
auspicios de Naciones Unidas. En esta última se firmaron el Convenio sobre el Cambio 
Climático y el de la Diversidad Biológica. Sentimos el cambio climático en el calentamiento 
global, por el que los glaciares retroceden, se eleva el nivel del mar, hay más enfermedades etc. 
y a la vez estamos haciendo desaparecer parte de las especies y de los ecosistemas. 

Quizá la más llamativa es la contaminación de los mares, ya sea por los graves accidentes 
causados por los superpetroleros que surcan los mares, ya por vertidos voluntarios de 
hidrocarburos o por accidentes en las plataformas petrolíferas, como el de este año en el Golfo 
de Méjico. Naturalmente, hay otros tipos de contaminación, de las aguas dulces, contaminación 
química, por plásticos o baterías e incluso por residuos de todo tipo, siendo los más peligrosos 
los residuos radiactivos. 

A nivel internacional existen muchos convenios para cada tipo de contaminación, pero es la 
Unión Europea la que desde 1972 ha dado normas más rigurosas, especialmente por medio de 
Directivas, para hacer cumplir dichos convenios. 

Como afirma la Carta de la Tierra, debemos unirnos para crear un mundo que respete la 
naturaleza, para dejar a las generaciones futuras, una sociedad donde pueda mantenerse el 
desarrollo sostenible. 
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movement it was adopted as the right to equal participation in communication of speakers with 
different first languages. In other words, the aim is to abolish the power relationship in 
communication in order to realise language equality. The power relationship, which leads to 
hegemony in language and communication, and, as a result, language exclusion, is the real 
problem. If the Esperanto movement finds its universal raison d'être in such a structuring of its 
theory, the existing movement will acquire “new obligations” imposed by the theory. 

As a very useful bridge language Esperanto can put international communication on an 
equal basis and abolish any power relationship there, but that does not mean that the language 
abolishes all power relationships that unjustly create language discrimination, or that 
communication using Esperanto always guarantees fair communication. One can observe 
certain phenomena of language discrimination in the Esperanto world. For example, 
unfortunately, Esperanto communication does not manage to eliminate power relationships 
between users. In particular, for example, a speaker with a low level of language competence 
has to suffer exclusion from the communication arena, being labelled as an incompetent 
beginner of low value. An extremely skilful and educated Esperanto user unconsciously 
acquires communicative power, which very often prevents equal and pressure-free 
communication. 

Here one finds the first problem that the movement must deal with. How can we abolish 
this power? According to my study the first key is to rethink the manner of Esperanto 
education, and the way language ability is understood. Moreover, one can find a problem 
concerning language rights in Esperanto itself as a language. Esperanto contains a sexual 
dualism which is associated with sex discrimination. In my lecture I will explain how one can 
theoretically explain such phenomena, and what the movement can do about it in practice in its 
everyday activities. 

 
 

Que signifie l’introduction des droits linguistiques pour le mouvement 
espérantiste? 

Résumé 

Depuis environ 1990 le mouvement espérantiste a introduit le nouveau concept de droits 
linguistiques dans sa base théorique. Le concept est compris de diverses manières, par exemple 
comme le droit d’utiliser sa langue maternelle, ou le droit d’acquérir une langue localement 
hégémonique, etc. Dans le mouvement il a été adopté comme le droit de participer 
équitablement à la communication entre locuteurs qui possèdent, entre autres, des langues 
maternelles différentes. Autrement dit, cela vise à éradiquer la relation de pouvoir dans la 
communication pour réaliser un égalitarisme linguistique. La relation de pouvoir qui donne 
naissance à une hégémonie linguistique et communicationnelle, et par suite à une exclusivité 
linguistique, est le véritable problème. Si le mouvement espérantiste trouve son motif 
d’existence universelle dans une telle construction de sa théorie, le mouvement actuel acquerra 
de “nouveaux devoirs” exigés par la théorie. 

Comme langue-pont très utile, l’espéranto peut rendre équitable la communication 
internationale et en éradiquer une certaine relation de pouvoir, mais cela ne signifie pas que la 
langue éradique toutes les relations de pouvoir qui, injustement, créent la discrimination 
linguistique, ou que la communication par l’espéranto garantit toujours une communication 
juste. On peut observer quelques phénomènes de discrimination linguistique dans le monde de 
l’espéranto. Malheureusement, la communication en espéranto ne parvient pas à éliminer les 
relations de pouvoir entre les utilisateurs. Concrètement par exemple, un locuteur de faible 
niveau linguistique doit subir l’exclusion de l’arène de la communication et porter une étiquette 
de débutant incapable faiblement valorisé. Un utilisateur de l’espéranto très habile et cultivé est 
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quelqu’un qui a acquis, tout à fait inconsciemment, un pouvoir de communication qui empêche 
très souvent une communication équitable et sans domination. 

On trouve ici un premier problème, que le mouvement doit traiter. Comment pourrons-nous 
éradiquer un tel pouvoir? Selon mon étude la première clé consiste à repenser la manière dont 
on enseigne l’espéranto, et la façon de comprendre la compétence linguistique. En outre on peut 
trouver un problème dans l’espéranto même en tant que langue, en rapport avec les droits 
linguistiques. L’espéranto contient un dualisme sexuel qui s’apparente à la discrimination 
sexuelle. Comment peut-on expliquer théoriquement de tels phénomènes, et que peut faire le 
mouvement concrètement dans son action quotidienne? Tel sera l’objet de ma conférence.  

 
 

¿Qué significa la incorporación de los derechos lingüísticos para el 
movimiento en pro del Esperanto? 

Resumen 

A partir de 1990 el movimiento en pro del Esperanto incorporó un nuevo concepto en su base 
teórica, los derechos lingüísticos. El concepto es entendido de diversas maneras, por ej. el 
derecho al idioma materno, o el derecho a aprender un idioma localmente hegemónico, etc. En 
el movimiento se adoptó como el derecho a participar igualitariamente en la comunicación 
entre hablantes de idiomas maternos diferentes. En otras palabras, se propone anular la relación 
de poder en la comunicación, para hacer realidad el igualitarismo lingüístico. El verdadero 
problema es la relación de poder, que da origen a la hegemonía lingüística y comunicacional. Si 
el movimiento en pro del Esperanto encuentra su sentido universal de existencia en la 
construcción de una teoría tal, tendrá “nuevas tareas”, demandas teóricas que atender.  

Como un idioma-puente muy útil, el Esperanto puede igualar la comunicación internacional 
y anular allí alguna relación de poder, pero eso no significa, que el idioma anule todas las 
relaciones de poder que injustamente determinan alguna forma de discriminación lingüística, o 
que la comunicación mediante el Esperanto siempre garantice una comunicación justa. Pueden 
observarse algunos fenómenos de discriminación lingüística en el propio mundo del Esperanto. 
Por ejemplo, la comunicación en Esperanto lamentablemente no logra eliminar las relaciones de 
poder entre los hablantes. En concreto, un hablante de nivel bajo debe sufrir exclusión en la 
arena comunicacional, y ser etiquetado como un principiante incapaz, pobremente valorado, por 
ejemplo. Un hablante de Esperanto muy capaz y culto ha adquirido, sin estar consciente de ello, 
un poder para la comunicación, que muy a menudo dificulta una comunicación igualitaria y 
libre de presiones.  

En esto radica un primer problema, que debería ser enfrentado por el movimiento. ¿Cómo 
podemos anular ese poder? Según mi investigación la primera clave consiste en repensar la 
educación para el Esperanto, y la manera de entender la solvencia en la lengua. Por otra parte, 
se puede detectar un problema en el Esperanto mismo en tanto idioma, relacionado con los 
derechos lingüísticos. El Esperanto contiene un dualismo según sexo, que se asocia a 
discriminación sexual. Me referiré a la manera de clarificar teóricamente estos fenómenos, y a 
qué puede hacer el movimiento concretamente en su acción cotidiana. 
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support an extraordinarily complex relationship between the culture of Cuba and that of the 
Cuban diaspora. 

 
 

La dynamique culturelle de la diaspora cubaine: Cuba dans l'imaginaire 
cubano-étatsunien 

Résumé 

Les circonstances qui entourent l’émigration de Cuba au 20ème siècle, principalement vers les 
Etats-Unis, ont eu pour résultat la création de communautés de diaspora avec des 
caractéristiques complètement différentes de celles des autres communautés d’émigrés caraïbes. 
La conférencière examinera des événements clés dans l’histoire de la communauté cubaine de 
la ville états-unienne de Miami – par exemple l’exode de Mariel et l’affaire Elian Gonzalez – 
qui révèleront la dynamique des relations entre les Cubains de Cuba et les Cubains aux Etats-
Unis. 

L’étude des oeuvres littéraires et filmiques de Cubains exilés, incluant les romanciers 
Reinaldo Arenas et Cristina Garcia, ainsi que le critique et poète Gustavo Perez-Firmat, aidera à 
identifier d’importantes questions de cette communauté. Ces questions dépassent largement les 
débats politiques pour affronter les problèmes de genre et de sexe, de race et de classe, et le 
conflit entre la nostalgie de l’île et l’attrait du continent. La puissante dynamique d’engagement 
créateur par la musique et le film, en plus de la littérature, a soutenu et soutient une relation 
extraordinairement compliquée entre la culture de Cuba et celle de la diaspora cubaine. 

 
 

La dinámica cultural de la diáspora cubana: Cuba en el imaginario cubano-
estadounidense 

Resumen 

Las circunstancias que rodearon la emigración desde Cuba en el siglo XX, principalmente a los 
Estados Unidos, condujeron a la creación de comunidades en la diáspora con características 
completamente diferentes a aquellas de otras comunidades de emigrantes caribeños. Este 
estudio examina eventos clave en la historia de la comunidad de la ciudad estadounidense de 
Miami – por ejemplo, el puente marítimo del Mariel y el caso Elián González –, que revelarán 
la dinámica de las relaciones entre cubanos de Cuba y cubanos en los Estados Unidos. 

La investigación de las obras literarias y fílmicas de quienes dejaron Cuba, incluyendo a los 
novelistas Reinaldo Arenas y Cristina García, y también al crítico y poeta Gustavo Pérez-
Firmat, permitirá identificar importantes cuestiones de esta comunidad. Estas cuestiones van 
mucho más allá de los debates políticos, para afrontar problemas de sexo y género, raza y clase, 
y el conflicto entre la nostalgia por la isla y el atractivo del continente. La poderosa dinámica de 
compromiso creativo en música y cine, además de la literatura, sostuvo y continúa sosteniendo 
una relación extraordinariamente compleja entre la cultura de Cuba y aquella de la diáspora 
cubana. 
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For a large part of America and for Latin America in particular the process of “discovery” 
and conquest begun in 1492 imposed the first great schism in its home area, including its 
language tradition. 

Because of the current integration processes in the region and the strategic character of 
languages one wonders about the challenges implicit in the linguistic and literacy policies 
pursued by governments. 
How and to what degree could the new-style education projects guarantee the preservation and 
protection of indigenous languages and cultures? Is the inclusion of these languages within a 
general project of sustainable development obviously right? Is it realistic? 

These are some of the questions raised by a reality that shows a lack of real awareness of 
the state and number of languages still spoken in the continent. However, it can be said that the 
majority of indigenous languages, strongly marked by the ignominy of a long colonisation, find 
themselves reduced to the category of minority languages. For how long? 

 
 

La diversité linguistique en Amérique Latine: des défis pour un 
développement durable 

Résumé 

Le continent américain est une grande mosaïque linguistique qui conduit de nombreux 
spécialistes des langues à se demander comment administrer ce multilinguisme. 

Quels critères suivre pour garantir la conservation de la diversité linguistique et d’une 
écologie linguistique équilibrée au sein d’un espace d’intégration? Et par suite des évolutions 
sociopolitiques actuelles dans la région, quelle sorte d’intégration doit-on privilégier: 
intégration inclusive ou ségrégative?  

Pour une grande partie de l’Amérique et tout particulièrement pour l’Amérique Latine, le 
processus de “découverte” et de conquête initié en 1492 a imposé la première grande rupture 
dans tout son territoire, y compris en ce qui concerne son régime linguistique traditionnel. 

Dans les processus d’intégration actuellement en cours dans la région et du fait du caractère 
stratégique des langues, on s’interroge sur les défis qu’impliquent les politiques linguistiques et 
d’alphabétisation impulsées par les gouvernements. 

Comment et jusqu’à quel point les nouveaux projets éducatifs pourraient-ils garantir la 
conservation et la protection des langues et cultures indigènes? A-t-on raison d’inclure ces 
langues au sein d’un projet général de développement durable? Est-ce réaliste? 

Voilà quelques points d’interrogation face à une réalité qui met en évidence le fait qu’on ne 
connaît pas vraiment l’état ni le nombre des langues encore parlées sur le continent; cependant 
on peut affirmer que la plupart des langues indigènes, fortement marquées par l’infamie d’une 
longue colonisation, se trouvent réduites au rang de langues minoritaires. Pour combien de 
temps? 

 
 

Diversidad linguística en América Latina: desafíos para un desarrollo 
sostenible 

Resumen 

El continente americano es un gran mosaico linguístico que provoca en muchos especialistas 
interrogantes en cuanto a cómo administrar ese multilinguismo. 

¿Cuáles criterios seguir para garantizar la conservación de la diversidad linguística y un 
equilibrio en la ecología de las lenguas en el marco de un espacio integrador? Y como 
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consecuencia de los actuales procesos sociopolíticos en la region, a qué tipo de integración 
debemos vincularnos: incluyente o no? 

Para una gran parte de América y especialmente para la América Latina, el proceso de 
“encuentro” y conquista iniciado en 1492 impuso el primer gran rompimiento en todo su hogar, 
incluyendo su reino linguístico tradicional.  

De tal manera, en los actuales procesos que tienen lugar en la región y a causa del carácter 
estratégico de las lenguas, nos preguntamos cuáles son los desafíos implícitos en las políticas 
alfabetizadoras y linguísticas impulsadas por los gobiernos de la región. 

De qué manera y hasta qué punto los proyectos educativos de nuevo tipo podrían garantizar 
la conservación y protección de las lenguas y culturas indígenas? Hasta qué punto es realista y 
correcta la inclusión de estas lenguas en un proyecto general de desarrollo sostenible? 
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transitivity issue can be well presented – this relates to the use of the accusative and the 
causative and resultative verb forms. 

Finally the presentation draws some conclusions from an ongoing analysis of verb 
categories in Esperanto – both from a theoretical lexical viewpoint and from observations of 
current language use. 

 
 

Où va la didactique de l’espéranto? 

Résumé 

Notre point de départ est la distinction entre grammaire formelle et grammaire didactique – 
c'est-à-dire comment structurer de façon optimale les objets enseignés pour rendre efficace 
l’apprentissage chez le plus grand nombre possible d’apprenants. De là découle le besoin de 
plusieurs «escaliers» didactiques, même concurrents – qui englobent le renforcement 
d’éléments grammaticaux et leur combinaison dans une gamme aussi vaste que possible de 
situations de communication. 

En un sens, tout enseignant, toute méthode, met au point son propre «escalier» – 
consciemment ou non. Les contours de ces «escaliers» prennent forme en fonction des âges, 
intérêts, priorités, langues d’origine des élèves. Cependant, il est inévitable et même souhaitable 
que quelques-uns des «escaliers» les plus utiles finissent par être connus et appliqués 
universellement. Il est possible de mettre au point une didactique universelle qui puisse servir 
de base à d’autres méthodes, en particulier à celles qui traitent les difficultés spécifiques de 
l’espéranto pour les locuteurs de certaines langues maternelles. De toute évidence, une 
didactique universelle s’est répandue et a acquis une immense influence. Il s’agit de la méthode 
Cseh – le premier modèle cohérent authentiquement original à l’espéranto. Elle est si populaire 
qu’elle impreigne les plans de cours de nombreux enseignants, y compris de ceux qui 
n’appliquent pas eux-mêmes la méthode Cseh. Cette forte influence a pour regrettable 
conséquence le fait que beaucoup croient qu’elle est le seul «escalier» possible ou valable. Bien 
que pionnière et admirable à de nombreux égards, elle comporte pourtant des points 
critiquables. 

• Elle met l’accent sur la prise de parole sans déficit d’information – trop souvent basée sur 
des faits connus (« la table est un meuble », « la rose est une fleur »…). 

• Elle n’est pas fortement basée sur le verbe, restant trop longtemps sur « être ». 
• Trop de questions fermées, avec insistance sur la réponse en chœur de tout le groupe, et 

non individuelle ou par petits groupes. 
• Insistance injustifiable sur les corrélatifs: présentés de façon schématique et non 

thématique. 
• Trop descriptive: par thèmes et non en fonction de la situation; ne présentant pas 

suffisamment de matériel utile pour la communication. 

Il faut avoir conscience du fait que la grande souplesse de notre langue fournit un grand 
choix dans l’organisation des éléments enseignés – il est possible de bâtir un cours réussi avec 
pratiquement n’importe quel point de départ et de le poursuivre de n’importe quelle façon. Cela 
ne vaut pas pour les langues nationales, qui ont des exigences rigoureuses quant à l’ordre des 
apprentissages, du fait de leurs grammaires compliquées et/ou pleines d’exceptions. Cela met 
en évidence l’utilité limitée des didactiques nationales, qui apportent des solutions à des 
problèmes que nous n’avons tout simplement pas. De ces programmes d’enseignement 
beaucoup plus abondamment financés, nous pouvons tirer des approches et des techniques 
nouvelles, mais considérons leurs étapes détaillées avec scepticisme. 

Créons et utilisons plutôt nos propres «escaliers» – en identifiant les parties foncièrement 
difficiles de la langue (ne croyez pas nos publicités les plus extrémistes: elles existent bien!) et 
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La diffraction des neutrons: applications dans la recherche sur les 
nanomatériaux 

Résumé 

La diffraction des neutrons constitue l’un des outils les plus utiles pour l’étude de la structure et 
des caractéristiques des matériaux et permet aux scientifiques de résoudre des problèmes très 
difficiles voire impossibles à traiter par des techniques concurrentes, notamment par la 
diffraction des rayons X. Du fait que les neutrons interagissent non seulement avec les atomes 
mais encore avec les moments magnétiques de ceux-ci, l’étude des matériaux magnétiques par 
la diffraction des neutrons s’avère particulièrement fructueuse. De nouvelles sources de 
neutrons beaucoup plus intenses et des ordinateurs ultrarapides permettent maintenant 
d’appliquer cette technique à la caractérisation de matériaux présentant un ordre cristallin 
suffisamment bas, à l’instar des nanomatériaux. Des expériences menées dans le laboratoire 
d’étude des neutrons de Los Alamos ont permis à l’auteur de découvrir la distribution de 
distances appartenant à des paires d’atomes dans des spécimens de nano particules. De telles 
distributions sont utiles pour connaître la grandeur des nanocristaux et l’influence des ions 
dopants sur les caractéristiques physiques des matériaux étudiés. 
 
 
La difracción de neutrones y de rayos x aplicadas al estudio de materiales 
nanocristalinos 

Resumen 

La difracción de neutrones es una de las técnicas más útiles para el estudio de la estructura y 
propiedades de los materiales. Su uso permite a los científicos resolver problemas que resultan 
muy difíciles y hasta insolubles cuando se aplican otros métodos afines, en especial, la 
difracción de rayos x. Como los neutrones interactúan no sólo con los átomos, sino también con 
los momentos magnéticos de los mismos, el uso de los neutrones para el estudio de materiales 
magnéticos es especialmente provechoso. Las nuevas fuentes de neutrones de alta intensidad y 
los ordenadores ultrarrápidos permiten aplicar ahora esta técnica a la caracterización de 
materiales con poco ordenamiento cristalino, por ejemplo, los nanomateriales. Los 
experimentos realizados en el laboratorio de difracción de neutrones de Los Álamos (Nuevo 
México; EE.UU), permitieron al autor encontrar la distribución de las distancias entre pares de 
átomos en muestras de nanopartículas. Estas distribuciones son útiles para calcular el tamaño de 
los nanocristales y la influencia del dopado con iones sobre las propiedades físicas de los 
mismos. 
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Bildo 13: PDF de zinka oksido (a) grandaj kristaloj; (b) nanokristala sen dopanto, (c) kun Mn 
dopado je niveloj x = 0.020 (d) kun Mn x = 0.032 

Bildo 14: Ero de zinka oksido nanokristala montranta la plej oftajn atomparojn  
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medical system originated several centuries ago, based on elements from Indian, Greek, 
Persian, Chinese and indigenous Tibetan medicines, together with Buddhist philosophy; Islamic 
civilisation played an essential part in the preservation during the Middle Ages of the classical 
Greek medical tradition through translation into Arabic and other languages, and during the 
conquest period in America Spanish doctors carefully recorded the medicinal plants used at that 
time by the natives. 

Science-based medicine or biomedicine, first developed in the West, was disseminated 
along with the colonial forces at the end of the 19th century and was fully globalised during the 
20th, often excluding or influencing other systems. Unexpectedly, however, various 
complementary and alternative medicines became fashionable even in rich Western countries, 
and complex phenomena such as the mass migration of people to completely different linguistic 
and cultural surroundings created a need for an anthropologically aware approach, in defence of 
everyone’s right to health in a culturally diverse world. 

 
 

Les systèmes médicaux dans le dialogue interculturel: voies vers la 
pluralité et la mondialisation 

Résumé 

A travers l’histoire humaine, les diverses sociétés ont fait évoluer leur propre compréhension de 
ce qu’est la santé et de ce qu’elle n’est pas, de ce que sont les causes de ces états et processus, 
de la façon de classer les différentes conditions du défaut de santé et de la façon d’établir un 
diagnostic et de soigner les gens, de qui doit le faire, et par quels moyens.  

Ces connaissances et ces pratiques, cohérentes entre elles et avec la culture concernée, 
furent souvent l’objet de confrontation, d’influence réciproque ou d’adoption à l’occasion des 
rencontres de toutes sortes et des échanges entre sociétés différentes, avec des expériences 
intéressantes de dialogue interculturel et même de synthèse. Par exemple, le système médical 
tibétain s’est constitué il y a plusieurs siècles sur la base d’éléments issus des médecines 
indienne, grecque, perse, chinoise et tibétaine indigène, assortis de philosophie bouddhiste; la 
civilisation islamique a joué un rôle essentiel dans la préservation, au Moyen Age, de la 
tradition médicale de la Grèce antique grâce à des traductions en arabe et en d’autres langues; et 
pendant l’époque des conquêtes en Amérique, les médecins espagnols ont soigneusement 
répertorié les plantes médicinales alors utilisées par les indigènes. 

La médecine basée sur la science, ou biomédecine, qui s’est d’abord développée en 
Occident, s’est ensuite répandue avec les forces coloniales à la fin du 19ème siècle et s’est 
complètement mondialisée au cours du 20ème, en excluant ou en influençant souvent les autres 
systèmes. De façon inattendue cependant, diverses médecines complémentaires et alternatives 
se sont popularisées jusque dans les pays riches occidentaux, et des phénomènes complexes 
comme la migration massive d’hommes vers de tout autres milieux linguistiques et culturels ont 
créé le besoin d’un accès anthropologiquement conscient, pour la défense du droit à la santé 
pour tous les hommes, dans un monde culturellement pluriel. 

 
 

Los sistemas médicos en diálogo intercultural: caminos al pluralismo y la 
globalización 

Resumen 

A través de la historia humana, las diversas sociedades desarrollaron concepciones propias 
acerca de qué es la salud y qué no, cuáles son las causas de esos estados o procesos, cómo 
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clasificar las distintas condiciones de falta de salud y cómo diagnosticar y tratar a las personas, 
quiénes lo hacen, usando qué recursos. 

Esos saberes y prácticas, coherentes entre sí y con la cultura correspondiente, fueron con 
frecuencia objeto de confrontación, influencia recíproca o adopción en los distintos tipos de 
encuentro y flujos entre sociedades distintas, con experiencias interesantes de diálogo 
intercultural e incluso de síntesis. Por ejemplo, la medicina tibetana se originó hace varios 
siglos en base a elementos de las medicinas india, griega, persa, china e indígena, incluyendo 
filosofía budista; la civilización islámica jugó un rol esencial en la preservación de la tradición 
médica griega clásica mediante la traducción al árabe y otras lenguas; y durante la época de la 
Conquista, los médicos españoles registraron cuidadosamente las plantas medicinales entonces 
usadas por los indígenas en América. 

La medicina basada en la ciencia o biomedicina, desarrollada inicialmente en Occidente, se 
difundió junto a las fuerzas coloniales a fines del s. XIX y se hizo plenamente global durante el 
s. XX, a menudo excluyendo o influyendo sobre otros sistemas. Sin embargo, en forma 
inesperada, diversas medicinas alternativas y complementarias adquirieron popularidad incluso 
en países ricos de Occidente, mientras que fenómenos complejos, tales como la migración 
masiva de personas a medios lingüísticos y culturas totalmente distintos, crearon la necesidad 
de una aproximación antropológicamente consciente, en defensa del derecho a la salud para 
todas las personas, en un mundo culturalmente plural. 
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